
Zeitschrift: Revue Militaire Suisse

Herausgeber: Association de la Revue Militaire Suisse

Band: 150 (2005)

Heft: 6-7

Inhaltsverzeichnis

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften. Sie besitzt keine Urheberrechte
an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in der Regel bei
den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Siehe Rechtliche Hinweise.

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les

éditeurs ou les détenteurs de droits externes. Voir Informations légales.

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. See Legal notice.

Download PDF: 19.06.2025

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://www.e-periodica.ch/digbib/about3?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/about3?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/about3?lang=en


Editorial

SQMMÄIRL.
Juin-Juillet 2005

Editorial
Pages

¦ L'armee est-elle une entreprise? 3

Situotion politico-militaire

¦ Terrorisme islamiste et
technoiogie de 1'information 6

Nouvelles breves

¦ Situation en Irak

Service d'appui

¦ Les Forces aeriennes enAsie
du Sud 12

¦ Enseignements de l'operation
«C0LIBRI»-G8(D 16

Cooperation internationale

Metier de soldat-Soldat
de metier 21

Recrutement

La Solution suedoise 28

Une armee suisse branchee
et«cool »au recrutement 32

Dossier «Europe»

¦ Serieuses turqueries (1) 33

Dossier «Balkans»

¦ Le Sandjak de NoviPazar 37

Armees etrangeres

¦ Evolution de l'Armee de Terre

frangaise (1) 43

Deminage

Raccourcir les delais de

deminage!

Deminage humanitaire:
Digger DTR

Revue des revues

52

53-54

SSO: comite central l-IV

RMS-DefenseVaud V-Vlll

# L'armee est-elle une
entreprise?

On connait depuis longtemps le langage «politiquement correct»

qu'il convient d'adopter si l'on ne veut pas passer pour reaction-

naire ou pour machiste. Les negres sont devenus des noirs, voire -
mieux et plus branche - des block, meme si cela ne fait pas force-

ment disparaitre leurs problemes ou le racisme dont ils sont les vic-

times. La culture black, c'est le sommet! Dans ces conditions, plus

questions de demander une tete de negre ä la pätisserie, mais

une tete de choco...

On semblerait inconvenant de

parier d'aveugles ou d'obeses:
ce sont des malvoyants et des

personnes ponderalement defa-
vorisees. On passerait pour anti-
feministe en n'adaptant pas les
substantifs quand ils designent
des personnes du sexe faible.
Pardonnez-moi ce peche mor-
tel, je n'aurais pas du utiliser
une tournure qui met en question

l'egalite homme-femme! II
y a maintenant des sapeuses-
pompieres. des professeures,
des auteures - j'ai meme de-

couvert des autrices - et des en-
traineuses... dans le monde du
football ou du rugby. Est-il
encore pensable de s'adresser ä

madame le ministre, madame le
maire ou madame le syndic, de

dire docteur ä celle que vous
consultez comme medecin de

famille? Dans l'armee suisse,
faudra-il faire s'annoncer une
grenadiere de chars, une füsiliere

ou une appointee sapeuse
de sonnette, avant de lui remon-
ter les bretelles ou de lui tailler
un short'? Quoi qu'il en soit.
ces innovations linguistiqucs
n'ont pas fait progresser d'un

pas la cause des femmes ou leur

presence dans les assemblees

legislatives et les executifs.

Dans leurs exercices de
relations publiques, des officiers
generaux suisses utilisent des

expressions qui ne manquent
pas d'inquieter. L'armee est
devenue un fournisseur, une entreprise

qui offre des Services ä

des clients qui s'appellent autarkes

civiles, Föderation nationale
de ski, de yodel ou de lutte

suisse. «L'armee produit de la
securite»... Le Chef de l'armee
est amene ä s'occuper de
certains de ses clients, des soldats
en cours de repetition, qui ne
sont pas Contents des prestations

qu'on leur demande de
faire devant les missions diplo-
matiques de Geneve, de Berne
et de Zürich. Les centres de

competence des Forces terrestres,

en clair les arsenaux, sont
aussi les fournisseurs de clients,
officiers, sous-officiers et
soldats, qui, recemment encore, se

contentaient de toucher leur
materiel de corps. Le DDPS a

des partenaires sociaux, des

fonctionnaires. dont plusieurs

' Deux expressions qui, en France, signifient «engueuler» quelqu 'un.
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